
 
 
 
 
Systèmes locaux de savoir : personnes, environnements, rituels, 
objets 
 
Responsable : Pascale Bonnemère 
 
 
 
 
 
 
 
L’expression « systèmes locaux de savoir » fait référence ici à la fois à des connaissances que 
les membres d’une société se transmettent explicitement, comme celles relevant de ce que les 
anthropologues appellent les ethnosciences, et à d’autres qui sont l’objet d’une transmission 
empruntant des voies où la parole n’est qu’une modalité, parmi d’autres, d’accès à une 
connaissance. C’est notamment le cas des rituels du cycle de la vie lors desquels les 
participants vivent des expériences sans qu’aucun commentaire soit apporté. Ils n’en 
développent pas moins des idées sur la personne, les relations entre hommes et femmes et la 
parenté (entre autres). 
 
Les systèmes locaux de savoir étudiés par les membres du CREDO concernent trois grands 
domaines de la vie sociale : 
 1) les relations avec l’environnement, notamment en Australie ; 
 2) les représentations relevant d’une anthropologie de la « personne », essentiellement en 
Mélanésie et en Polynésie, et dans lesquelles le genre et la parenté occupent une place 
centrale ;  
3) les rituels, ces contextes de transmission particuliers, à l’issue desquels les individus 
changent de statut (rites du cycle de vie), accèdent à une charge particulière (intronisation), ou 
voient leurs relations avec les défunts transformées. 
 
Analyser de tels matériaux ethnographiques nécessite d’intégrer la réflexion à des débats 
théoriques en cours ou d’adopter une perspective comparative et parfois transdisciplinaire.  
	  


